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« Dans le domaine des émotions, déclarait Bertrand Russell, je ne nie pas la valeur des 
expériences qui ont donné naissance à la religion. Mais pour parvenir à la vérité je ne peux 
admettre aucune autre méthode que celle de la science. » Aux yeux de Wittgenstein, au 
contraire, l’idéal religieux était la lumière la plus pure par laquelle nous puissions aspirer à 
être éclairés, et les hommes qui vivent dans la culture de la rationalité conquérante et du 
progrès indéfini ont besoin d’apprendre que ceux-ci colorent les objets de leur monde d’une 
couleur déterminée, qui ne constitue qu’un assombrissement. Jacques Bouveresse poursuit la 
réflexion sur les relations entre raison et croyance religieuse qu’il a engagée dans Peut-on ne 
pas croire ? (Agone, 2007). Il se confronte ici aux idées de deux penseurs majeurs du 
xxe siècle, Bertrand Russell et Ludwig Wittgenstein, pour qui le rejet de toute religion 
instituée et des diverses formes d’irrationalisme n’est pas incompatible avec une 
compréhension de l’expérience religieuse. Ilse Sonzavilla, philosophe au Brenner-Archiv 
(Innsbruck, Autriche), a également édité la correspondance entre Ludwig Wittgenstein et Paul 
Engelmann, Lettres, rencontres, souvenirs (L’Éclat, 2010). 


